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Relative  aux  Prif omit  ers  de  Guerre 

• « - x , % 

Donnée  à Paris  , le  2 Août  175)2  , l’an  4/  de  la  Liberté. 

Louis  , par  la  grâce  de  Dieu  & par  la  Loi  conftitu- 
tionnelle  de  l’État , Roi  des  François  : A tous  préfens  &à 
venir;  Salut.  L’Affemblée  Nationale  a décrété,  & Nous 
voulons  & ordonnons  ce  qui  fuit  : 

Décret  de  l'Assemblée  Nationale, 
du  i.er  Août  iÿ,j)2 , l’ an  quatrième  de  la  Liberté. 

L^A  s semblée  Nationale  confidérant  que  les  officiers 
& foldats  des  gardes  nationales  volontaires , & les  gardes 
nationaux  fédentaires  des  différentes  communes , foi»scomme 
les  officiers  & les  foldats  des  troupes  de  ligne,  nommés 
en  vertu  de  la  loi  pour  la  défenfe  de  la  liberté  ; confidérant 
qu’ils  doivent  en  conféquence  , dans  le  cas  où  ils  feroient 
pris  les  armes  à la  main , être  traités  fuiyant  les  règles 
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(établies  entre  les  nations  policées , à l’égard  des  prifonniers 
de  guerre*;  & voulant  à la  fois  veiller  à la  sûreté  des  citoyens 
François,  maintenir  l’égalité  des  droits  entre  les  hommes, 
& ne  pas  s’écarter  des  loix  facrées  de  l’humanité  ; décrète 
qu’il  y a urgence. 

L’Affemblée  Nationale,  après  avoir  décrété  l’urgence  ; 
décrète  ce  qui  fuit: 

Article  premier. 

On  fuivra  envers  tous  les  étrangers  pris  les  armes  à la 
main,  les  règles  établies  par  le  decret  du  q.  mai  1792" 

I I. 

Dans  le  cas  où  les  loix  ordinaires  de  la  guerre  feroient 
violées  par  les  Puiffiances  ennemies , tout  noble  étranger  , 
tout  officier  , tout  général , quels  que  foient  fa  dignité  & fon 
titre,  qui  fera  pris  les  armes  a la  main  cortie  la  Nation 
Françoife , fera  traité  de  la  même  manière  que  l’auront  été 
les  citoyens  François,  les  officiers  ou  foldats  des  bataillons 
volontaires  , les  gardes  nationales  fedentames  , les  officiers 
ou  foldats  des  troupes  de  ligne  pris  les  armes  à la  main. 

I I I. 

Dans  tous  les  cas  on  fuivra  a 1 égaré  des  foldats  des  troupes 
ennemies , les  règles  ordinaires  de  la  guerre. 

Mandons  & ordonnons  à tous  les  Corps  adminiffiatifs 
& Tribunaux,  que  les  préfentes  ils  iaffent  configner  dans 
leurs  regiftres  , lire  , publier  & afficher  dans  leurs  départemens 
§l  refforts  refpe&ifs,  & exécuter  comme  Loi  du  Royaume, 
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Mandons  & ordonnons  pareillement  à tous  les  Officiers 
généraux  & autres  qui  commandent  les  Troupes  de  ligne  dans 
les  différens  départemensdu  Royaume,  comme  auffi  à tous  les 
Officiers,  Sous-officiers  & Gendarmes  delà  Gendarmerie 
nationale,  & à tous  autres  qu’il  appartiendra,  de  fe  conformer 
ponéluelJemcnt  à ces  présentes.  En  foi  de  quoi  Nous  avons 
figné  cefdites  préfentes , auxquelles  Nous  avons  fait  appâter  le 
fceau  de  l’Etat.  A Paris,  le  deuxième  jour  du  mois  d’août  mil 
fept  cent  quatre  vingt-douze,  l’an  quatrième  de  la  liberté,  & le 
dix-neuvième  de  notre  règne.  Signé  LOUIS.  Et  plus  bas  ; 
De joly.  Et  fcellées  du  fceau  de  l’État. 

Certifié  conforme  à ï original. 


A PARIS, 

DE  L’IMPRIMERIE  ROYALE, 


M.  D C C.  X G I I. 


